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Chili: un demi-siècle après, un admirateur du coup

d’Etat de Pinochet accède démocratiquement au pouvoir

Le 14 décembre le candidat d’extrême droite, Jose Antonio Kast a remporté largement le deuxième tour de
l’électionprésidentielleau Chili, face àlacandidatede lagauche unie, Jeannette Jara, du PartiCommunistechilien,
quidéfendait l’actionpasséeduprésidentBoric(elleétaitsonministredu travail).Unpeuplusd’undemi-siècleaprès
le coup d’Etat quia renversé le gouvernement de gauche (PC, PS) de l’ «Unité Populaire »de Salvador Allende,
c’est unpartisan déclaré de Pinochet quia été élu.

LadictaturedePinochetaétéresponsabled’unesauvagerépressionanti-ouvrière: lenombredevictimes, toujours
inconnuàcejour,aétédeplusieursmilliers, tandisquelenombredepersonnesemprisonnées, souvent torturées, s’est
élevé à plusieurs dizaines de milliers. Grâce à cette répressionquibrisa toute possibilité de résistance ouvrière la
dictatureput imposer unepolitiqueéconomiqueultra-libéralequiprovoquauneexplosiondesinégalitéssociales.

Comment expliquerqu’undéfenseurducoupd’Etat etde ladictaturecommeKast (dont la familleparticipaalors
àlarépression)l’ait emportéfaceàune«héritière»del’UnitéPopulaire ?LeprogrammedeKast, inspirédel’argentin
Mileiet des« Chicago boys »(commeonappelait leséconomistesauteursduprogrammeéconomiqueultra-libéral
deladictature),prévoit sur leplanéconomiquedescoupesdrastiquesdans lebudget de l’Etat, desprivatisations, la
dérégulationdumarchédu travail, etc., mesuresquiaggraveront la précarisationdes travailleurset augmenteront
encore les inégalités. Cela n’apas empêchéle président sortant Boricet lacandidate deféliciter Kast au nomde la
démocratie: « jesuis trèsfier de la démocratie » adit Boricdanssonmessage defélicitationàKast, tandisqueJara
a déclaré: « La démocratie a parlé. Nous souhaitons à Kast le succès pour le bien du Chili » (1). Pour ces
politiciensquiprétendentdéfendre lestravailleurs, leplus important est quelesystèmede ladémocratiebourgeoise
– cesystème deduperie antiprolétarienselon lemarxisme –ait bienfonctionné !

En1973lePartiCommunistes’employa,aveclesautrespartisdegauche,àdésarmerlesprolétairesfaceàladroite
et l’extrêmedroite golpistes ; demême aujourd’hui, il lesa désarméface auxcapitalistes, pavant la voieau retour
de l’extrêmedroite. Danstouslescas, conformémentàsanaturecollaborationnisteet contre-révolutionnaire,ils’est
montréunserviteurfidèledel’ordrebourgeois, unadversaireirréductibledel’émancipationprolétarienne.

Alafindesannées 80du siècledernier commencèrent les négociationspour le retour àungouvernement civil ;
il eut lieu en 1990, après que les partis regroupés dans la « Concertation démocratique » (Parti socialiste, parti
démocrate chrétien, etc.) aient accepté de suivre la politique économiquede la dictature et de ne pas toucher à sa
constitution.Pendant 20ans lespartisdela« concertation »incarnèrent cesorientations et lePClessoutint lorsdes
élections.

En octobre 2019 le Chili fut secoué par une véritable explosion sociale, déclenchée par la décision du
gouvernement duriche capitalistePiñeira d’augmenter leprixdu ticket de métro. Cette hausse quis’ajoutait aux
difficultésdelaviedesprolétairesmit lefeuauxpoudres;dans tout lepayséclatèrentdespillagesetdesmanifestations
auxquelles le gouvernement répondit par l’état d’urgenceet lerecoursà l’armée ; larépressiondéchaînéese solda
parunequinzainedemortsetprèsde90blessésparballes, plusieurscentainesdepersonnesarrêtéesparfois torturées,
violées.Pourarrêter lemouvementdont lescausesétaient lasituationmisérablede lamajoritédelapopulation,ilfallut
que la centrale syndicale CUT appelle à une journée de grève générale (massivement suivie) débouchant sur des
négociations avecle gouvernement pour arriver à unaccord, signépar lespartis degauche, «pour lapaix sociale
et une nouvelle constitution ». Cette nouvelle constitution qui permettrait la satisfaction des revendications
prolétariennesnevit jamaislejour,maislesélectionsetréférendumssuccessifsàsonsujet servirentàcalmerlesmasses
révoltées grâceà l’opiumélectoral. Lapandémie duCovid fit le reste.

Lorsdesélectionsprésidentiellesquisuivirent,Boric, lecandidat delagauche,anciendirigeant syndicalétudiant
«radical»quiavait signél’accordmettantfinaumouvement, futélucontre–déjà !–Kast.Sonprogrammecomportait
deprofondesréformessocialescenséesinstituer un«Etatprovidence »à laplacedulibéralismeexistant,commela
réforme du système des retraites, ainsi que la promesse de réformer profondément le corps des Carabiniers
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responsable de nombreux abus, de punir ceux qui avaient commis des crimes et de supprimer les lois les plus
répressives.

Mais riende toutcelanefut réalisépar legouvernement degauchequineprocédaàdetimidesréformesquepour
mieuxservir le patronat et lecapitalismechilienengénéral.Par exemple l’augmentationdusalaireminimumà535
dollars (alorsque larevendicationouvrièreétait de760) aétéaccompagnéed’une flexibilisationdu travail.

Pire, ilmenaunepolitiquerépressiveenverslesouvriersengrèveet enverslesindiensMapuchevoulant récupérer
leursterrescontrelesquels ilimposa l’étatd’exceptionet lamilitarisationdeleur territoire ;aulieude«réformer»les
Carabiniers et de fairepasser enjugement lesauteurs decrimes, ilpromulgua une loienfaveur de la policeau nom
delaluttecontrel’insécurité–attribuéeàl’immigration, notammentvénézuélienne(2).

L’actiondu gouvernement de gauchea suscité inévitablement ladésillusiondesprolétaireset les appelsà faire
barrage àl’extrêmedroiten’ont pusuffire à les convaincrede soutenir ceuxquiavaient trahileurs promesses..

Partout lespartisréformisteset lesorganisationscollaborationnistesprétendentaméliorerlecapitalisme,lerendre
plus social, le réformer auprofit des travailleurset des massespauvres. Ils s’efforcent avant tout dedétourner les
prolétairesde laluttedirecteenpromettant qu’unevictoireélectoralepermettrafacilement d’obtenir la satisfaction
desrevendications ;ilscondamnent touteatteinteà lapaixsociale, tout actedeviolence, touteactionillégalecomme
uneprovocationquimet enpéril lacollaborationentre les classeset le sacro-saint «dialoguesocial» (3).Une fois
augouvernement ils«oublient »lespromesses quiavaient serviàdétourner les prolétairesde la lutte, pour ne faire
quelapolitiquepermisepar labourgeoisie.Lorsqu’ilsontépuisélesservicesrendusaucapitalisme, ilsretournentdans
l’oppositionoùilsessayentderetrouverunecertainelégitimitéquileur permettedecontinueràdiffuser les illusions
démocratiqueset pacifistes.

AuChili lespartis degaucheontainsiouvert la voieau retour de l’extrêmedroiteaupouvoir. Faceauxattaques
quis’annoncent, lesprolétairesdevront sedéfendre. Maispour quecettedéfensepuisseavoirdeschancesdesuccès
ilsdevront prendrela voiede lalutteet de l’organisationdeclasse ;ilsdevront rompreavecles fauxamisquisont en
réalité leursadversaires les pluspernicieux: lespartisetorganisations réformistesquiilya50 ans lesont livrés aux
massacreset àladictature,et quiaujourd’huilesont livrésà ladémocratie, toutaussibourgeoiseque ladictature, avec
lemêmerésultat: lavictoiredelaréactionbourgeoiselaplusextrême.Iln’yapaseubesoinderecouriràuncoupd’Etat
et àunedictatureparceque lestensionssocialesnesontpasaussifortesqu’en1973, leprolétariat n’estpasmobilisé
comme alorset ilne constituepas undanger pour l’ordre établi.

Mais dès qu’il se mettra en mouvement, il sera confronté aux forces de répression de l’Etat bourgeois
démocratique,maintenuesetperfectionnéespar legouvernementdegaucheet, lecaséchéant,à laviolencedéchaînée
d’unedictatureouvertecommeàl’époquedePinochet.Pour nepasrevivrecetteexpérienceilest indispensablequ’ils
tirent les leçonscruciales deleur proprehistoire :

La seulevoie réelleau socialisme, laseule voiepour mettre finà lamisère, à l’exploitationet à la répression
capitalistes, n’est pas nationale, mais internationale ; c’est la voie qui commence par l’organisation
indépendante declasse, par laconstitution du partide classe armé duprogramme communiste véritable ; c’est
la voiede la lutte ouverte quotidiennecontre lespatrons et l’Etatbourgeois quià un certainpoint peut se hisser
au niveau de la lutte politique révolutionnaire pour la prise du pouvoir et l’instauration de la dictature du
prolétariat ; c’est la voie de la lutte non plus populaire mais prolétarienne, non plus patriotique mais
internationaliste, résolument et ouvertement anticapitaliste, seule capable d’entraîner derrière la classe
ouvrière tous les exploités et les opprimés à l’assaut de l’Etat bourgeois (4).

(1) https://www.pressenza.com/es/2025/12/balotaje-chileno-elije-a-kast/ (2) Les immigrés vénézuéliens représentent plus de
40% des étrangers; les médias les rendent responsables de la hausse de la criminalité, un discours repris par les politiciens de droite
ou degauche: Jara a appeléà uneforte présencemilitaire et policièreaux frontièrespour «défendre» les Chiliens... Cf Le Monde,16/
11/25. (3) Lors du mouvement de 2019 la CUT déclarait dans un communiqué du 29/10: « Nous condamnons de la façon la plus
énergique la violence irrationnelle engendrée par l’attitude du gouvernement qui a permis des actes de vandalisme et de
délinquance de groupes minoritaires (…). Cette violence irrationnelle ne sert qu’aux puissants pour justifier la répression et la
militarisation du pays ». (4) Voir notre brochure: « Le coup d’Etat de 1973 au Chili: une terrible expérience à ne pas oublier »


